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ASSOCIATION DES AMIS DE JEAN JACQUES ROUSSEAU

Bulletin d'information Etudes et documents

No 42 - 1992 - Neuchâtel, Bibliothèque publique et universitaire

Rousseau et la marquise de Créqui

A lire les deux principaux passages des Confessions qui la concernent, on
pourrait penser que la marquise de Créqui1 ne compte pas au nombre des plus
fidèles amis de Rousseau. Mais il est vrai que l'écrivain l'excepte des liaisons
«moins solides» qui «furent l'effet de mes premiers sucçés»: «Une femme,
cependant, qui me rechercha dans ce tems-là [1751] tint plus solidement que
toutes les autres: ce fut Made la Marquise de Créqui nièce de M. le Bailly de

Froulay Ambassadeur à Malte, dont le frère avoit précédé M. de Montaigu
dans l'Ambassade de Venise, et que j'avois été voir à mon retour de ce pays-
là2.» Et au Livre dixième, il lui réserve «une place à part»: «elle en aura
toujours une distinguée dans mes souvenirs3.»

Si Jean Jacques a fréquenté le salon de Madame de Créqui avec
d'Alembert, Fontenelle ou Marmontel4 dès 1751, leurs relations semblent
avoir été plus intimes après l'exil anglais, puisqu'il lui a réservé la lecture de

ses Confessions et qu'elle lui a même suggéré de continuer l'histoire d'Emile
et Sophie5. Mais la liaison s'est achevée par une brouille6, comme dans bien
d'autres cas. Quoi qu'il en soit, Rousseau et la marquise ont échangé nombre
de lettres ou de billets durant les vingt-cinq ans de leur amitié. La Correspondance

complète recense 41 lettres du Citoyen à Madame de Créqui7. La plus
grande partie de cette correspondance a été publiée en 1798 par le chevalier de

Pougens8, puis a été dispersée. Aujourd'hui, 25 des lettres à la marquise n'ont
pu être localisées, et le texte de trois d'entre elles est même inconnu9. Les
efforts conjoints de la BPUN et de l'AJJR ont permis l'acquisition à Bâle de

l'original autographe d'une belle lettre du 29 mai 1762, qui vient heureusement

compléter le fonds existant10.

La lettre dont nous proposons ici le fac-similé date d'une période
cruciale. Après un long silence, Jean Jacques envoie à la marquise un exemplaire

de YEmile (CC 1776). Celle-ci le remercie le 25 mai 1762: «j'ay pensé

que 4 v[olumes] sur l'Education etoient peut être propre a me donner des

regrets tout le reste de ma vie, car j'y trouverai bien des obmissions volontaires

de mes devoirs, et j'En ai deja trouvé dans les 100 pres pages, je n'ai pas



nourri mon fils et je l'ai emmailloté». Et elle ajoute: «J'Espere que l'Eté ne se

passera pas sans que j'aille dîner avec vous, je vous instruirai de ma marche

quelques jours avant, Car je ne veux ny voir ny appercevoir le mal ny la male

de Luxembourg11, non par aversion mais parce que je ne veux ny des corne-

rages ni des redits, plus degoutée de ce bas monde que jamais, et ragoutée des

solitaires par consequant» (CC 1799). Et Jean Jacques répond le 29 mai par
notre lettre. On constate que, sur le manuscrit, le paragraphe relatif aux
Luxembourg a été biffé en croix. On comprend que la marquise ait souhaité
elle-même renoncer à la publication de ces lignes12.

Le 8 juin, en même temps que la duchesse de Luxembourg, Madame
de Créqui avise Jean Jacques: «Il n'est trop vrai que vous avés un décret de

prise de corps sur le dos, au nom de Dieu allés vous en» (CC 1844). Deux
jours plus tard, Rousseau est sur le chemin de l'exil, vers cette «terre de
liberté» qu'il n'a pas revue depuis 1754.

Frédéric S. Eigeldinger
Notes
1 Née Renée Caroline de Froullay (1714-1803), fille du comte Charles François, ambassadeur de France
à Venise et dont le grand-oncle fut le célèbre maréchal de Tessé. Elle épousa en 1737 Louis Marie,
marquis de Créqui (1705-1741), dont elle eut un fils, Charles Marie. Elle tint salon dès 1748 au quai des

Quatre-Nations (Hôtel de Tessé, à l'angle du Quai Voltaire et de la rue des Saints-Pères). Sur Madame
de Créqui, voir outre les notes de R.A. Leigh dans la CC: Paul Tisseau, La Marquise de Créqui, Paris,
1926, et H. de Saussure, «M de Créqui et Jean-Jacques Rousseau», dans R.H.L.F., 1952, p. 330-338.
2 Confessions, livre VIII, OC I (Pléiade), p. 372.
3 Op. cit., p. 507. Il est à noter que cette phrase ne figure pas dans le manuscrit de Genève, mais
seulement dans celui de Paris, ajoutée «à la fin de l'alinéa, d'une encre différente»: c'est peut-être une
flatterie que JJ a insérée au moment où il faisait lecture de ses Confessions à la marquise. Ce pourrait
même être un indice probant que la marquise eut droit à la lecture des six derniers Livres.
4 Sur le salon de Madame de Créqui, voir l'ouvrage cité de Paul Tisseau.
5 Voir F.S. Eigeldinger, «Histoire d'une œuvre inachevée», dans Annales JJR, t. XL.
6 Voir les «notes critiques» de R.A. Leigh (CC 7082, t. XL).
7 Surtout entre 1751-1752, 1758-1762 et 1770-1773. Un long silence entre 1766 et 1770.
8 Lettres originales de J.-J. Rousseau A Mme de [Créqui], [...] Paris an VII.
9 CC 178, 189 et 6792.
10 Outre 13 lettres de la marquise à Rousseau, la BPUN conserve 7 lettres à Madame de Créqui (+ le
brouillon ou la copie de 4 autres); 6 autres sont à Genève et 2 à Londres. R.A. Leigh a publié la lettre
du 29 mai 1762 au tome X de la CC (1807, p. 304-305) d'après une copie de ce siècle et non d'après
la copie autographe conservée à la BPUN (MsR 292), mais à part quelques variantes de ponctuation,
d'accentuation et de ratures, le texte en est correct. «A Madame / Madame la Marquise / de [Crequi] /
Quai des quatre-Nations / A Paris»-, 2 p. (16,7 x 21,5), p. 3 blanche, adresse p. 4.
11

«sa partie étoit faite pour venir me voir l'année suivante, quand un voyage de Made de Luxembourg
croisa le sien» (Confessions, OC I, p. 507).
12 Voir la note au bas de la deuxième page du fac-similé. DuPeyrou, qui a publié pour la première fois
cette lettre en 1790 d'après une copie en donne pourtant l'intégralité. Dans une lettre du 2 juin, la

marquise remet son «pélérinage au Mois de Juillet puisque Mr et M"1* de Luxembourg ont la fantaisie
d'être chez eux» (CC 1823).
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